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STRESZCZENIE

W Woźnikach koło Wadowic znaleziono blok wapienia w piaskowcach 
grodziskich hoterywu. Blok wapienia zawiera soczewkę przepełnioną' 
obfitą fauną. Składa się ona z karali, stromatoporów, bryozoów, gąbek, 
krynoidów i jeżowców, małżów i brachiopodów, oprócz których występują 
nieliczne amonity i bardzo rzadkie ślimaki. Ponadto liczne są resztki sko­
rupiaków z grupy Prosoponidae.

Najliczniejsze ilościowo są pekteny oraz terebratule, osiągające duże 
wymiary. Fauna wykazuje podobieństwo do faun typu sztramberskieigo
i zawiera dużo wspólnych gatunków z Kruhelem, Sztramberkiem i In- 
wałdem. Występuje w niej wszakże kilka gatunków małżów, a zwłaszcza 
brachiopodów, nie znanych z wyżej wymienionych miejscowości. Są to 
terebratule pokrewne T. bissufarcinata Sc hit.  (Terebratula romani 
Y i n  T s a n - h s u n ,  T. aff. zieteni Lor.). Wydaje się, że obecność tych 
form wskazuje, że fauna z Woźnik jest nieco starsza od fauny Imwałdu 
oraz od „głównych” górnotytońskich faun Sztramberku i Kruhela. Re­
prezentować może ona wyższe ogniwo dolnego tytonu. Przypuszczenie 
takie jest zgodne z obecnością form wirgatytowych w Woźnikach, zbli­
żonych do wcześniejszej gruipy wirgatytów (Zaraiskites = Provirgatites).

Lista dotąd oznaczonej, częściowo prowizorycznie, fauny, umieszczona 
jesit w tabeli I. ** *

E x t r a i t. Un bloc exotique calcaire trouve dans les gres du Hauterivien 
renferme une riche faunę composee de Brachiopodes, de Lamellibranches et de 
quelques Ammonites. L’association faunique est voisine de celle de Stramberg, mais 
elle contient aussi des Ammonites connues du Tithonique inferieur. La faune 
de Woźniki est probablement legerement anterieure a la faune „principale” de 
Stramberg et correspond au niveau superieur du Tithonique inferieur.

INTRODUCTION

A Woźniki, le village situe au Nord de Wadowice (40 km SW de 
Cracovie) des abondants blocs des calcaires tithoniques de type Stram­
berg sont conmus depuis longtemps. Dans un bloc, trouve au Sud du
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village, T. F u r g a l s k i (1917) a recueilli une petite faune, provisoi- 
rement determinee par K. Wójcik; cette faunule contient d’apres lui les 
formes suivantes: Alectryonia hastellata Schl t . ,  Hinnites cf. abiectus 
Phi l . ,  Lima sp., Pecten sp., Rhynchonella sp., Terebratulina sp.?) et un 
polypier de la familie Asiraeidae.

Au Sud de Woźniki, a peu de distance du village (ca. 150 m), se trouve 
une carriere abandonnee, aujourd’hui presque entierement oouverfce 
d’eboulis et de vegetation. Dans la pared de la carriere est expose un 
grand bloc calcaire, 4 m de longueur et 3 m de hauteur. II est indique 
sur la carte geologique de Pologne, feuille Wadowice. II se peut que le 
bloc decrit par T. F u r g a l s k i  ait ete trouve dans cette carriere ou 
dans sa proximite. Le bloc est couvert par les limons, mais a sa ibase le 
contact avec des 'conglomerats est visible. Les conglomerata contiennent 
des grains de quartz et de nombreux petits galets du cailcaire blanc. Ces 
conglomerats appartdennent aux gres de Grodischt (Hradiste) qui dans 
la meme localite ont fourni une faune d’age hauterivien (M. K s i ą ż ­
k i e w i c z ,  1938). Les gres de Grodischt a Woźniki, chevauches sur 1’Ёо- 
cene (schistes bigarres, marnes a Globigerines) sont interpretes comme 
appartenant a la nappe subsilesienne.

Dans cet affleurement j ’ai reoolte une faune qui comprend aussi 
quelques Ammonites, si rares dans les calcaires de type Stramberg. 
Lia faune est concentree sous forme d’une lentille, pleine de fossiles et 
de menu detritus organique, qui se trouve a ipeu pres au milieu du bloc 
calcaire. Par contre, on ne voit de deux cotes de la lentille que tres peu 
de fossiles. Le calcaire est brechoide; c’est pourquoi il est tres difficile 
a у recuellir d’echantillons bien conserves; les fossiles ou se brisent 
facilement ou sont deja fragmentes, et il у a bien de la peine a les 
extraire et a les preparer. Par surciroit, l’interieur des ooquilles est pour 
la plupart rempli de calcite, ce qui rend I ’extraction des fossiles encore 
plus difficile.

Dans la faune ce sont des Lamellibranches qui sont les plus nombreux; 
aux trois quarts ils ajppartiennent aux Pectiinidae. Des Brachiopodes, 
surtout des Terebratules sont assez abondants, tandis que des Ammonites 
sont tres rares et les Gastropodes presque absents. Des Coraux et surtout 
des Stromatopores (Ellipsactinia ellipsoidea S t e i nm. )  abondent, par 
contre des Spongiaires et des Bryoizoaires sont moins frequents. Tres 
abondants sont les segments et appendices de Decapodes, en particulier 
de Prosoponidae. Les fragments de Crinoides sont assez rares.

Les elements particuliers de la faune se groupent dans la lentille 
zoogene en certain ordre bien qu’il soit impossible d’etablir des limites 
nettes de ces grouipements. Dans une portion de la lentille ce sont des 
Stromatopores qui predominent, dans l ’autre des Pectinides ave'C Limidae 
ou les testes de Diceras, en outre il у a des parties ou les debris de 
Crustaceens sont particulierement nombreux; les Coraux se-mblent etre 
uniformement distribues dans la ilentille, nulle part ne constituant un 
element principal. La position de ces couches a comiposition organique 
differente semble indiquer que le bloc se trouve dańs une position 
verticale.

Le calcaire, bien qu’il soit, generalement dit, semblable aux calcaires 
de type Stramberg, est un peu different du calcaire de la klippe 
d’Inwald qui represente le plus voisin affleurement de calcaires titbo- 
niques dans la region; ce calcaire montre aussi de differences en compa- 
raison avec les calcaires, qui sous forme de galets dits „exotiques” sont



—  267 —

si frequents dans le Flyseh carpathique. Le calcaire de Woźniki est 
jaunatre, tandis que le calcaire d’lnwald et la pluipart des galets exotiques 
sont blanchatres. En lame mince, on observe que dans line ipate a calcite 
se trouvent de nombreux fragments d’origine organique appantenant aux 
groupes mentiones ci-dessus, et aussi de rares debris d’Algues- et de 
Foraminiferes benthiques. La structure graveleuse en comparaison avec 
d’autres calcaires de type Stramberg est moins apparente. II semble 
que le calcaire de Woźniki s’est forme plus proche du recif que la pluipart 
des calcaires tithoniques des Karpathes polonaises.

LA FAUNE ET SON AGE

La faune comiprend 40 especes determinees (en partie provisoirement). 
Elies sont indiquees dans tableau I.

En outre on a trouve plusieurs formes qui ne peuvent pas etre speci- 
fiquament determinees; ces sont surtout quelques Terebratulidae, Pecte- 
nidae, Limidae, Ostreidae (Exogyra, Alectryonia) etc., et aussi des frag­
ments appartenant aux Perisphinctidae, meme generiquement indeter- 
minables.

La faune se place nettement dans le Tithonique. II reste encore a pre- 
ciser a quelle zone de cet etage cette faune doive etre classee.

Les faunes tithoniques, les plus prO'Ches geographiquement, se trouvent 
a Stramberg, a Kruhel, a Inwałd, a Rogoźnik et a Niederfellabrunn. Pour 
discuter les affinites de la faune de Woźniki, il faut prendre en conside­
ration surtout les localites qui accusent le meme facies. Ce sont Stramberg, 
Kruhel et Inwałd qui montrent le facies semblable, tandis que Nieder­
fellabrunn en partie accuse des differences faciales (Klentnitzer Schichten).

En comparant Woźniki avec Stramberg il faut souligneir que la faune 
de Stramberg provient d’une grande kliippe, tandis que celle de Woźniki 
d'un petit bloc, ce qui rend la compar aison tres difficile. A Woźniki
il у a 25 especes communes avec Stramberg. Cependant quelques Lamelli- 
branchss de Woźniki ne se trouvent pas a Stramberg comme l’on peut 
voir de la liste faunique (tableau I). Ein outre la faune des Braehiopodes 
montre une difference encore plus serieuse Elle 'Compnend quelques 
especes inconnues a Stramberg; ce sont les Terebratules du groupe 
T. „ bissufarcinata” Schlt. (non T. bissufarcinata in E. Suess, 1858, =  T. pseu- 
dobissufarcinata Gem  m.), qui semblent donner a la faune de Woźniki 
un cachet plus ancien. Des Ammonites reconnues a Woźniki seul Pseudo- 
virgatites scruposus (О p p.) se trouve a Stramberg. И у appartient aux 
elements qui sont consideres par certains auteurs (cf. W. J. A г к e 11, 
1956) comme plus anciens que la faune „principale” de Stramberg, 
attribuee depuis longtemps au Tithonique superieur (niveau a Virgato- 
sphinctes transitorius), l ’avis confirme par les recherches recentes de 
V. H o u ś a  (1962). Cependant il faut souligner que F. B a c h m a y e r  
(1957) a trouve P. scruposus dans le calcaire d’Emstbrunn ensemble avec 
V. transitorius, bien que cette e&peoe soit citee par lui aussi de couches 
de Klentnitiz, dans une association avec Subplanites contiguus (С a t.) 
et d’autres formes qui semblent indiquer un niveau plus bas que le 
Tithonique superieur.

A Woźniki des Ammonites d’age Tithonique superieur n’ont pas ete 
trouvees. Par contre deux autres Ammonites de Woźniki, Subplanites cf.
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schlosseri ( S c h n e i  d) et Zaraiskites sp. sont itnconnueus de Tithonique 
superieur.

Bień que les elements de comparaison soient insuffisants, il est probable 
que la faunę de Woźniki est pfus ancienne que la faunę „principale” 
de Stramberg.

T a b e l a  (table) 1
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Pseudovirgatites scruposus (O p p.) 
Subplanites cf. schlosseri ( S c h n e i  d) 
Zaraiskites (ex aff. zaraiskensis (Mich.)) 
Zaraiskites (ex aff. quenstedti (R o u i 11 e r)?)

X

Camptonectes tithonius ( Ge mm.  et d i  B ł a s i ) X X
Entolium vitreum  ( R o e m.)
Chlamys erctensis ( Ge mm.  et di  B ł a s i ) * X
Chlamys quenstedti ( B l a k e ) X X
Chlamys poecilographa ( Ge mm.  e t  di  B ł a ­ X

si) *
Chlamys moravica ( R e m e ś ) ' X
Chlamys strambergensis (R e m e ś) X
Chlarnys acrorysae ( Ge mm.  et di  B ł a s i ) X X
Chlamys sp. ind. B o e h m, 1883, pl. 68, fig. 5. X
Spondylcpecten cordiformis (G e m m. et d i X X

B ł a s i )
Velopecten cf. inaequistriatus (V o 11 z) X
Velopecten cf. subtilis ( B o e h m) X
Lima alternicosta B u v. X
Lima latelunulata B o e h m * X X
Lima pratzi B o e h m X X
Ctenostrebn aff. proboscideum (S o w.) X
Alectryonia pulligera (G d f .) X X
Alectryonia gregaria (S o w.) X
Mytilus aff. furcatus (G d f.)
Diceras cf. beyrichi B o e h m X X

Septaliphoria pinguis ( Roe  m.) * X
Septaliphoria astieriana (d’O r b.) X X X
Terebratella petersi (S u e s s) X
„Terebratula” insignis S c h i i b l e r X X
„Terebratula” immanis Z e u s c h n. X X X
„Terebratula” moravica G l o c k e r 1 X X X
„Terebratula” cyclogonia Z e u s c h n. X X X
„Terebratula” formosa S u e s s 2 X X
.Terebratula” bieskidensis Z e u s c h n. X X X
„Terebratula” pycnostictus Z c u s c h n .  * X
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Ciąg dalszy tabeli 1
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„Terebratula” aff. bilimeki S u e s s 3 
„Terebratula” aff. zieteni L o r. * 
„Terebratula” censoriensis R o 11 i e r 4 
„Terebratula” rornani Y in  T s a n - h s u n 4 
Zeilleria magasif jrmis  (Z e u s c h n.) X X
Zeilleria aix. humeralis (R o e rn.) 
Terebratulina repanda Z e u s c h n. X X

ł  e s p e c e  f r e q u e n t e

1 t y p e  B  d e  W ó j c i k  (1913— '14) t r e s  r a r e ,  f o r m a s  a .p p a ren tće s  a u  t y p e  A  —  n o m b r e u s s s

2 u n  in d i v i d u  j u v e n i l e
s p lu s  l a r g e  e t  p lu s  p l a t e  q u e  la  f o r m e  d e  E . S  u e  s s
4 f o r m e s  s e m b la b l e s  a T .  b i s s u j a r c i n a t a ,  m a is  d e  g r a n d e  t a i l l e
* g a t u n e k  l i c z n y
i  t y p  B .  W ó j c i k a  (1913/14) b a r d z o  r z a d k i ,  f o r m y  p o k r e w n e  t y p o w i  A  —  l i c z n e
a o k a z  m ł o d y
3 f e r m a  s z e r s z a  a b a r d z i e j  p ła s k a  n i ż  g a t u n e k  S u  e  s s a.
4 f o r m y  p o d o b n e  d o  T .  b i s s u f a r c i n a t a ,  a l e  d u ż y c h  r o z m i a r ó w

A Kruhel, comme s’est etabli grace aux belles reeherches de K. W ó j- 
c ik  (1913/14), est bien connue une tres riche faunę comparable a celle 
de Stramberg. IVIais, deux Ammonites, Subplanites contiguus (C a t.) 
et Hemilytoceras montanum  (Oipip.), du Tithonique inferieur ont y ete 
trouvees, et e’est pourquoi K. W ó j c i k  considere que le calcaire de la 
klippe de Kruhel aippartient non seulement au Tithonique superieur, 
mais aussi au Tithonique inferieur (sensu K. Z i t t e l ,  1870; M. N e  u- 
mayr ,  1871 =  Tithonique moyen sensu W. A r k e l l ,  1956). De 
plus, K. W ó j c i k, ayant trouve plusieurs formes communes avee la 
faune du calcaire de Kelheim suipconnaint aussi la ipresence du Kimeridgien. 
La faune de Kruhel provient de plusieurs blocs et e’est pourquoi il est 
difficile de la comparer avec celle de Wożniki qui a ete recueillie d’un 
seul bloc. L’abondance de Nerinees a Kruhel fait une grande difference 
en ciomparaison avec Woźniki, ou les Nerinees sont tout a fait absentes, 
mais etant donne 17 especes communes avec Kruhel on peut voir que la 
faune de Woźniki puisse etre equivalent de la part ancienne de la faune 
de Kruhel, si celle n’est pas homogene.

Une comparaison avec la faune d:InwaM est encore plus difficile. 
L’ensetmble de Braohiopodes de Woźniki est assez semblaible a celui 
d’lnwald ( Z e us c hne r ,  1857), la presence de grands individus de 
Terebratula immanis Z e u s c h n e r  etant un trait commun tres carac- 
teristique. Par contre, quelques espeoes qui caracterisent la faune d’In- 
wałd, oomme Terebratula moravica G l o c k e r  et T. cyclogonia 
Z e u s c h n e r  sont tres rares a Woźniki; .par surcroit, la faune de Woź­
niki renierme quelques especes. qui ne sont pas connues a Inwałd: oe 
sont les Terebratules du groupe „bissufarcinata” . II faut aussi ajouter 
que les Nerinees, si nomibreuses a Inwałd, manquent a Woźniki. II est 
difficile a dire, si ces differences soient causees par des conditions faciales
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differentes, ou si ce sont des differences zonales. La faune d’lnwald est 
dificile a synchroniser, vu 1’absence totale d’Ammonites. K. Z i 11 e 1 
(1870), en se basant sur certaines formes communes avec Wimmis, 1’avait 
consideree comme 1’equi valent du Tithonique inferieur, bien que d’apres
G. B o e h m  (1883) la faune de Lamellibranches et Gasteropodes soit 
identique avec celle de Stramberg. II parait que la position z:onale de la 
faune d’lnwald ne peut-etre discutee avec rigeur, mais en toute hypothese 
on peut soupconner, en se basant sur les differences dans les ensembles 
de Brachiopodes, que la faune de Woźniki apparait comme legerement 
anterieure a celle d’lnwald.

Avec iles klippes extemes de la Basse Autriche la faune de Woźniki 
a un element important commun — Pseudovirgatites scruposus (O p p.). 
D’apres F. B a c h m a y e r  (1957) cette forme est representee dans les 
deux ensembles etablis par lui dans le Tithonique des klippes de la Basse 
Autiriche. La valeur stratigraphique de Pseudovirgatites scruposus n’est 
pas encore nettement etablie. En tout cas il semible maintenant qu’il 
avait ete a tort considere comme une forme-indice du Tithonique inferieur. 
P. D o n z e  et R. E n a y  (1961) dans leur tableau stratigraphique du 
Tithonique europeen placent, sous reserve, cette forme au-dessus du 
niveau a Semiformiceras semiforme et au-dessous du niveau a Virgato- 
sphinctes transitorius, une position ipas encore justifiee par une succession 
des couches d’age precis ement etalbli.

Un autre trait commun avec le Tithonique des klippes de la Basse 
Autriche est la presence d’elements russes, connus depuis O. A b e l  
(1897) et H. V e t t e r s  (1905) de Niederfellabrunn. J. L e w i ń s k i  
(1922) interpretait les formes deoouvertes par H. V e t t e r s  comme 
apparantees au. groupe Provirgatites (= Zaraiskites) et tout recemment 
F. B a c h m a y e r  (1957) a trouve Provirgatites scythicus (Mich. )  dans 
les couches de Klentnitz. II le cite dans 1’enseasnble avec Subplanites 
contiguus (C a t.). A  Woźniki les formes a costulation virgatotome, tres 
pauvrement conservees, semblent appartenir a deux especes. Leur mode 
de ramification est nettement virgatotome, notamment les cotes secon- 
daires posterieures sont inflechies vers l’arriere, tandis que la cote 
anterieure garde la direction de la cote primaire. La position du point 
de division, situe au dessous de la demi-hauteur du flanc, mais non a la 
proximite du board ombilical, semble indiquer que les formes virgatees 
de Woźniki appartiennent a Zaraiskites. Malheujreusement, les tours 
internes, si importants pour la distinction entre Virgdtit.es et Zaraiskites, 
manquent dans nos echantillons. L’un de nos echantillons avec sa position 
hasse de ramifications peut-etre une forme apparentee a Zaraiskites 
zaraiskensis (M i c h.), l ’autre, par ses faisceaux tres fins et nettement 
bidichotomes, s’aipproche a Z. quenstedti R o u i 1.1 e r. Etant donne que 
les formes du groupe Zaraiskites (Provirgatites) en Pologne centrale 
apparaissent d’apres J. L e w i ń s k i  (1922) au niveau inferieur du 
Bononien (Portlandien) moyen, on peut paralleliser avec ce niveau le 
calcaire de Woźniki et aussi les couches de Klentnitz des klippes 
autriicMetnnes avec Provirgatites scythicus.

Hors des points discutes cî dessus, il faut corruparer la faunę de Woź­
niki avec celle de Rogoźnik, consideree ipar M. N e u m a y r  (1871) et 
K. Z i t t e l  (1870) comme d’age tithonique inferieur. D’apres W. J. A r- 
k e 11 (1956) cette faune appartient a un niveau plus eleve (Tithonique 
moyen), mais K. W. B a r t h e l  (1962) a demontre que le niveau de 
Semiformiceras semiforme (de Rogoźnik) .peut-etre equivalent aux niveaux
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auxquels appartient la faune de Neuburg, c’est-a-dire au Tithonique 
inferieur. Selon la correlation adoptee par P. D o n z e et K. E n a y 
(1961) la faune de Rogoźnik est iplacee dans le Tithonique inferieur. Quoi 
qu’il en soit, la faune de Wożniki ne comrprend aucunes especes communes 
avec Rogoźnik. Sans aucun doute e’est principalement la difference du 
devedoppement facial qui provoque la difference faunique. En suivant 
la succession des zones suggeree par P. D o n z e  et R. E n a y  (1961, 
p. 208), on peut considerer la faune de Woźniki avec Pseudovirgatites 
scruposus comme un peu plus jeune que la faune principale de Rogoźnik; 
on peut la placer au sommet du Tithonique inferieur.

CONCLUSIONS

Bien que la pauvrete de nos materiaux exige une grande prudence 
en tirant des conclusions on -peut attribuer sur la base de la discussion 
precedente les calcaires recifaux de Woźniki au Tithonique inferieur 
(sensu K. Z i t t e l  1870 et M. N e u m a y r  1871, non A. O p p e l  
1865 et W. J. A r k e l l  1956), et les placer au niveau superieur de oe 
sous-etage.

Ce point de vue est supporte par les faits suivants:
1. La presence de Pseudovirgatites scruposus, qui quoique associe avec 

Virgatosphinctes transitorius, semble descendre plus bas que le niveau 
transitorius. En 1’absence des formes-indices du Tithonique superieur et 
en vue de la presence de Subplanites cf. schlosseri ( Schne i d )  apparente 
a S. contiguus (C a t.), la forme-indice du Tithonique inferieur, on peut 
supposer que la fauna de Woźniki appartent a un niveau anterieur a ce 
de V. transitorius.

2. La presence a Woźniki d’Ammonites virgatees du groupe Zarais- 
kites repandues dans les couches equi valentes de la partie superieure 
du Tithonique inferieur (Portlandien inferieur) et extinctes dans le Port- 
landien superieur.

3. La presence d’un certain nombre de Brachiopodes inconnus dans 
la faune de Stramiberg et celle d’lnwald.

Ldboratoire de Geologie, Universite des Jagellons 
Cracovie.
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